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VIVRE LE VIVRE LE CARÊMECARÊME  
DE PARTAGE 2025

Pour que la Terre tourne plus JUSTE !



PÉROU : LA DIGNITÉ ET L’ESPÉRANCE  
POUR RECONSTRUIRE UNE SOCIÉTÉ
Que peut-il rester d’un pays qui a vécu une longue et dramatique 
guerre civile ?

Après 20 ans de violences au cours desquelles la population 
péruvienne s’est retrouvée « coincée » entre le marteau (les 
guérillas) et l’enclume (le régime autoritaire d’Alberto Fujimori), 
près de 70 000 personnes sont mortes ou portées disparues, 
principalement au sein des familles paysannes des Andes. Depuis 
lors, le pays a traversé une multiplicité de crises, dont la crise 
sanitaire de 2020 et un enchaînement de crises politiques. Mais 
contre toute attente, le peuple péruvien est debout, soutenu par une 
société civile qui a dû, elle aussi, se reconstruire après des années 
de répression citoyenne et de musellement du monde associatif. 

Lorsque nous avons préparé cette campagne de Carême avec 
nos partenaires péruviens, nous avons été marqués par la 
dignité et l’espérance qui sont le cœur de l’action de terrain 
qu’Entraide et Fraternité accompagne grâce à votre appui : dans 
une société marquée par le racisme, l’exode rural et l’exploitation 
des ressources minières par des multinationales, nous avons 
constaté le dynamisme d’une jeunesse qui exprime sa résistance 
de manière artistique et pacifique. Les projets d’agroécologie, y 
compris urbaine et développée dans les énormes bidonvilles qui 
entourent la capitale, Lima, sont source d’alimentation et créent 
du lien fraternel. 

Notre campagne dédiée au Pérou vient rappeler combien notre 
soutien est fondamental pour faire émerger des alternatives durables 
et innovantes, au tout premier rang desquelles figure l’agroécologie.

Un peu partout en Europe, la montée des populismes et de l’extrême 
droite a pour corollaire l’annonce de coupes budgétaires importantes 
dans le domaine de la Coopération au développement. Même si la 
population belge est majoritairement favorable à cette aide aux 
pays les plus pauvres, ce phénomène nous touche également. Au 
lieu de couper dans la Coopération, nos responsables politiques 
européens devraient veiller à ce que celle-ci donne la priorité à 
l’agroécologie, seule solution systémique aux défis alimentaires.

Notre président Christian Valenduc, décé-
dé en octobre dernier, nous encourageait 
à « continuer à semer ces grains de sénevé 
si petits mais si forts ». Cette parabole que 
l’on retrouve dans l’Évangile selon Matthieu 
(13 : 31-32) nous semble être un magnifique 
écho du travail sans relâche réalisé par nos 
partenaires du monde entier. Puissent-ils 
nourrir notre espérance dans un contexte 
morose. 

Que ce temps de Carême soit l’occasion de 
planter et de protéger ensemble ces grains 
de sénevé, signes de la solidarité chré-
tienne. 

Axelle Fischer 
Secrétaire générale

2 CARÊME DE PARTAGE 2025

©
 E

nt
ra

id
e 

et
 F

ra
te

rn
ité

. 



3POUR QUE LA TERRE TOURNE PLUS JUSTE !

THÉMATIQUE DE CAMPAGNE

D’UNE MULTIPLICITÉ DE CRISES... 
L’histoire récente du Pérou se caractérise par une multiplicité de crises à tous 
niveaux : politique, économique, social et sanitaire. 

Les XXe et XXIe siècles se définissent par un enchaînement de régimes politiques 
d’ouvertures et de régimes autoritaires. La plupart des mandats politiques ont 
été marqués par la corruption, l’absence d’une réelle démocratie, des coups 
d‘État et une polarisation de la société. Aucun des présidents n’est parvenu à 
“redresser” le pays sur le plan économique et social malgré l’instauration de 
nombreuses politiques d’austérité. 

C’est dans ce contexte déjà compliqué que s'inscrit, entre 1980 et 2000, la guerre 
interne péruvienne opposant le groupe Sentier Lumineux, le Mouvement 
Révolutionnaire Tupac Amaru (MRTA) et l’État péruvien (l’armée). Ce conflit armé 
a causé près de 70 000 victimes et disparitions, principalement des paysan·es 
andin·es de langue du Quechua et a profondément marqué les esprits sur 
plusieurs générations, surtout dans le centre et le sud des Andes (Ayacucho)1. 
Cette fin du XXe siècle est aussi marquée par le régime autoritaire d’Alberto 
Fujimori. Au cours des dernières années, plusieurs crises politiques se sont 
enchaînées. Parmi elles, la destitution de l’ancien président Pedro Castillo 
qui a engendré une vague de manifestations, principalement dans les Andes, 
réprimées avec une violence sans précédent de la part de l’État, causant la mort 
de près de 60 personnes2. 

1	 Barbier, C. (2006). « Sentier lumineux : la mémoire à vif des paysans du Pérou », dans Le Monde
2	 Chaparro, A. (2023). État d’urgence au Pérou : les manifestants réclaments « un contrat social qui bénéfi-

cie à tous ». (lemonde.fr)

https://fr.wikipedia.org/wiki/Le_Monde
https://www.lemonde.fr/international/article/2023/01/15/au-perou-les-manifestants-reclament-un-contrat-social-qui-beneficie-a-tous_6157941_3210.html
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Le quotidien des Péruvien·nes n’appartenant pas à ladite “élite nationale” est 
rythmé par les crises sociales et économiques qui persistent depuis plusieurs 
décennies. Le Pérou est l’un des pays les plus inégalitaires au monde et se ca-
ractérise par la prépondérance du secteur informel et des salaires bas3. Les 
“stratégies de croissance économique” et la volonté d’industrialiser le pays se 
traduisent par une émigration sans précédent des campagnes vers les villes 
dès les années 50 et ce, principalement vers la capitale Lima4. Cela s’explique 
par le fait qu’il y a peu d’opportunités d’emplois en zone rurale et par une diffi-
culté d’accès aux terres5. Toutefois, le pays ne parviendra pas à s’industrialiser et 
les personnes venant des zones rurales se retrouveront sans réelles possibilités 
d’emplois. De plus, elles seront reléguées en marge des villes et discriminées. En 
effet, une grande partie de la population, principalement celle d’origine indigène, 
est également victime d’un racisme structurel de la part de “l’élite nationale”. 

Ces inégalités se sont accentuées avec la pandémie du COVID-19 qui a profon-
dément marqué les Péruvien·nes. En effet, malgré une réaction rapide de l’État 
péruvien (confinement strict), le Pérou fait partie des pays avec le plus haut taux 
de mortalité par habitant6. Plusieurs facteurs permettent d’expliquer un tel 
taux : une société profondément inégalitaire, un accès aux soins de santé limi-
té et la prépondérance de l’économie informelle7. Malgré un quotidien marqué 
par la peur et l’angoisse8, la période du COVID a également engendré, chez les 
Péruvien·nes, des élans de solidarité communautaire et de réappropriation de 
savoirs et de pratiques dans les Andes, en Amazonie et dans les quartiers popu-
laires des grandes villes9.

3	 Dubois-Grard, C. “ Vamos a progresar”. Migrations campagnes-villes au Pérou: adaptation des stratégies 
des organisations féminines des quartiers marginaux de Lima face aux fluctuations des politiques éta-
tiques. “ De la recherche du temps perdu, à la «co-inclusion» de l’Autre en soi ”, 109.

4	 Grard, C. (2022). Au-delà du Mur de la Honte: Ébauche d’un vivre-ensemble multiethnique et pluriculturel. 
Au-delà du Mur de la Honte, 1-338.

5	 Piccoli, E. (2011). Les rondes paysannes : vigilance, politique et justice dans les Andes péruviennes.
6	 Piccoli, E., Sotelo, E., Delgado Pugley, D., Grard, C., Romio, S., & Rivera Holguin, M. (2021). Résilience 

communautaire face à la crise sanitaire au Pérou (No. UCL-Université catholique de Louvain). CETRI, coll. 
Regards du Cetri, Louvain-la-Neuve. https://www. cetri. be/Resilience-communautaire-face-a-la.

7	 Asensio, R. H. (Ed.). (2020). Crónica del gran encierro: pensando el Perú en tiempos de pandemia. Instituto de 
Estudios Peruanos.

8	 Bermúdez, L. M. (2020). «Coronavirus» como manchachi. Notas acerca de las concepciones y conductas 
ante el miedo. Revista Kawsaypacha: Sociedad y Medio Ambiente, (5), 65-106.

9	 Piccoli, E., Sotelo, E., Delgado Pugley, D., Grard, C., Romio, S., & Rivera Holguin, M. (2021). Résilience 
communautaire face à la crise sanitaire au Pérou (No. UCL-Université catholique de Louvain). CETRI, coll. 
Regards du Cetri, Louvain-la-Neuve. https://www. cetri. be/Resilience-communautaire-face-a-la.

CARÊME DE PARTAGE 2025
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... À UNE MULTIPLICITÉ D’INITIATIVES
Malgré ce contexte de vie difficile et violent, la population péruvienne vit, s’orga-
nise et lutte pour une vie digne. Les modes de résistances sont variés. Les Péru-
vien·nes ne restent pas les bras croisés et sont de réelles sources d’espérance 
et de fierté. Il existe de nombreuses initiatives populaires et communautaires. 
Certaines d’entre elles sont soutenues et amplifiées par le travail de nos parte-
naires péruviens. 

Dans les quartiers dits “populaires” de Lima, sur les collines désertiques du 
district de San Juan de Lurigancho, différentes communautés en relation avec 
nos partenaires péruviens ont lancé des initiatives d’agroécologie urbaine. 
En réponse à la pandémie et à l’inflation, certain.es habitant.es de San Juan 
de Lurigancho se forment aux techniques d’agroécologie urbaine afin de verdir 
les quartiers, de produire de la nourriture mais surtout de créer du lien entre 
voisins.  C’est également le cas dans certaines écoles de la ville d’Ayacucho où 
l’on apprend notamment à cultiver les plantes médicinales traditionnelles pour 
l’infirmerie de l’école.

Toujours dans l’idée de solidarité et d’entraide, on trouve dans certaines com-
munautés de San Juan de Lurigancho des comedores populares. Ces “cantines 
populaires” sont des initiatives communautaires permettant aux habitant·es 
de lutter contre l’insécurité alimentaire par la préparation et la distribution de 
repas10. Dans les communautés de San Juan de Lurigancho où travaillent nos 
partenaires, la pandémie du COVID-19 a forcé la population à s’organiser ou se 
réorganiser pour lutter contre l’insécurité alimentaire croissante en ouvrant de 
nouveaux comedores populares. Ces cantines ont permis et permettent encore 
de nourrir des milliers de personnes. Elles sont dans la plupart des cas en auto-
gestion, coordonnées par des femmes et sans aide de l’État11.

10	 Angulo, N. (2011). Cantines populaires : sécurité alimentaire et exercice de la citoyenneté au Pérou. In 
Femmes, économie et développement (pp. 221-235). Érès.

11	  Piccoli, E., Sotelo, E., Delgado Pugley, D., Grard, C., Romio, S., & Rivera Holguin, M. (2021). Résilience 
communautaire face à la crise sanitaire au Pérou (No. UCL-Université catholique de Louvain). CETRI, coll. 
Regards du Cetri, Louvain-la-Neuve. 
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Dans les zones rurales des Andes, régions abandonnées par l’État, nos parte-
naires (cf. Associación Civil Chibolito) luttent contre le décrochage scolaire et 
accompagnent les enfants travaillant en rue ou vivant des situations familiales 
difficiles dans leur parcours scolaire, principalement en vue de rattraper le re-
tard accumulé lors de la pandémie. 

Nous l’avons vu ci-dessus, la contestation directe des pouvoirs politiques via les 
manifestations peut s’avérer dangereuse pour la population. Dès lors, beaucoup 
utilisent le canal de l’art pour exprimer leur mécontentement. Fresques, chan-
sons, retables sont autant de moyens pour transmettre les colères, les révoltes 
ou les rêves de la population péruvienne. 

Ces différentes initiatives démontrent la débrouillardise et la résilience de la po-
pulation péruvienne. Toutefois, il est important de garder à l’esprit que le terme 
de “résilience” à ses limites et que cela signifie un abandon total de l’État envers 
ses citoyen·nes qui se voient dès lors contraint·es de se débrouiller par leurs 
propres moyens. 

Lors de cette campagne de Carême 2025, nous portons donc 4 messages clés : 

 �L’agroécologie comme vecteur de solidarité : les initiatives populaires sou-
tenues par nos partenaires vont au-delà de l’apprentissage des techniques 
d’agroécologie. En effet, création de lien social, apprentissage du vivre-en-
semble, de la démocratie, partage intergénérationnel, émancipation, fierté 
sont toutes des conséquences positives de ces initiatives;

 �L’art comme moyen d’expression et de résistance : d’une part, l’art permet 
aux enfants et adultes ayant vécu des évènements traumatiques (accident, 
violences liées au terrorisme, violences familiales...) de s’exprimer et de com-
muniquer et, d’autre part, l’art permet la contestation politique de façon indi-
recte puisque la contestation directe des pouvoirs est réprimée violemment. 

 �La capacité de résilience face aux crises : nos partenaires ont démontré qu’il 
est possible de s’organiser et de s’entraider de façon pérenne face aux mul-
tiples crises malgré l'abandon de l’État. Force est de constater que, face à 
l’effondrement des services de base (santé, nourriture, etc.), une “autre loi de 
la jungle” est possible : l’entraide et la solidarité.

 �La leçon d’espérance et de dignité que nous offrent les Péruvien·nes :  les 
Péruvien·ennes des communautés que nous avons rencontré·es, bien que vi-
vant dans une certaine pauvreté matérielle, sont extrêmement fiers et fières 
des différents projets qu’ils mènent. C’est l’espérance qui se lisait dans leur 
regard et non la résignation face à une situation parfois très difficile.

6
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EN QUOI SOMMES-NOUS CONCERNÉ·ES ? 
Bien que la comparaison s’avère délicate car les situations et les conséquences 
des crises vécues au Pérou ne sont pas les même en Belgique, on peut esquisser 
une série d’enjeux communs et de liens entre nos deux pays.

Multiplicité des crises

Crise des subprimes (2007), crise migratoire (2015), Covid (2020), inondations 
(2021), sécheresse (2023), guerre en Ukraine et inflation. La Belgique (et 
l’Europe) connaît, elle aussi, son lot de crises. Malgré des conséquences parfois 
dramatiques, leur impact a pu être atténué par des mécanismes de sécurité 
et de solidarité présents dans notre pays : sécurité sociale, services de santé, 
intervention de l’État, services de secours, etc.

Inégalités

Même dans un pays “riche” comme la Belgique où des mécanismes de sécurité 
existent, les personnes qui ont le plus souffert de ces crises sont les personnes 
les plus précarisées. Ces inégalités face aux différentes crises, bien que moins 
marquées qu’au Pérou, sont bien présentes dans notre pays.

Leçons de solidarité

Dans l’imaginaire de notre société, bien aidé par les films et séries catastro-
phistes, le scénario qui nous apparaît le plus évident en cas de crise majeure 
(disparation de certains services de base), est un chaos total où chacun·e serait 
amené·e à lutter pour survivre. Bien que les conséquences d’une crise majeure 
ne doivent pas être sous-estimées, les projets citoyens au Pérou nous montrent, 
qu’il est possible de s’organiser, de s’entraider et que la solidarité est finalement 
une issue possible face à la crise.
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DES OUTILS POUR VIVRE UN CARÊME SOLIDAIRE
Nos outils sont téléchargeables sur careme.entraide.be. Ils peuvent aussi être 
commandés au 02 227 66 80 ou par e-mail à commande@entraide.be

1   Pistes de célébrations
Les Pistes de célébrations vous per-
mettent d’accompagner les adultes et les 
enfants de votre communauté tout au long 
du carême. Ces pistes invitent à vivre la 
montée vers Pâques à l’aune de la solida-
rité internationale, en communion parti-
culière cette année avec le peuple péru-
vien. Cette année, un nouveau format vous 
est proposé, n’hésitez pas à y jeter un œil.

2   Poster de Carême
Cette année, le poster fait la 
part belle à l’espérance et à 
l’agroécologie urbaine. Dans un 
style typiquement latino-américain, 
on retrouve une patte graphique et 
des couleurs qui donnent du peps et 
nous donnent envie de nous plonger 
plus en profondeur dans cette 
campagne de carême. Cet outil 
est un excellent moyen d’animer 
l’une de vos réunions ou soirées de 
carême.

8 CARÊME DE PARTAGE 2025

Artistes :
Espacio Abierto est une initiative de communication populaire fondée à Lima, 
au Pérou, fin 2013. Son objectif principal est d’utiliser l’art graphique comme un 
outil de résistance sociale et politique. En puisant dans des techniques tradition-
nelles comme la gravure sur bois et la sérigraphie, tout en intégrant des outils 
modernes comme la numérisation et la conception graphique, l’initiative crée 
des visuels puissants et percutants. Ces œuvres sont diffusées dans les rues et 
sur les réseaux sociaux pour faire entendre des messages critiques envers le 
système capitaliste et patriarcal, souvent responsables des injustices sociales, 
environnementales et humaines. 
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3   Affiche

4   Vidéo
Une vidéo de 10min est disponible sur notre site 
internet, elle présente nos différents partenaires 
et explique la thématique de campagne. Un outil 
indispensable !

Espacio Abierto croit fermement que la communication ne doit pas 

se limiter à une simple esthétique agréable, mais doit interroger 

et déranger. À travers ses visuels, l’initiative aborde des thèmes 

comme la défense de la terre, les luttes pour les droits humains et 

l’injustice sociale, avec comme objectif de provoquer une prise de 

conscience collective.  
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GUIDE DE L’ANIMATEUR
Comment faire vivre la solidarité durant ce carême ? Voici quelques pistes 
pour faire vivre ce temps de partage au sein de votre paroisse, votre quartier, 
votre famille, etc.

✓ �La messe des familles - Temps d’échange avec les enfants et les adultes 
avant l’office

✓ �Prendre la parole lors de l’homélie ;

✓ �Témoignage après l’homélie, soit d’un·e partenaire péruviens, soit d’un·e 
témoin d’Entraide et Fraternité parti·e en voyage là-bas ;

✓ �Passer la vidéo de campagne ;

✓ �Verre/soupe de l’amitié après la messe !

✓  �Avec la catéchèse (par exemple 
avec le poster)

✓  �Souper thématique

✓  �Balade

✓  �Rencontre Nord/Sud – Une 
initiative de solidarité locale 
qui rencontre un·e partenaire 
péruvien

✓  �Ciné-débat en journée ou en 
soirée

✓  �Veillées de carême

✓  �Une solidari’fête (repas, messe, 
conférence, etc.)

 AUTOUR DE LA MESSE

 ORGANISER UNE ACTIVITÉ

CARÊME DE PARTAGE 2025



11POUR QUE LA TERRE TOURNE PLUS JUSTE !

BESOIN D’UN COUP DE MAIN ?
Nos animateurs et animatrices sur le terrain sont disponibles.

Nous sommes toujours disponibles pour vous aider à organiser et à 
communiquer au sujet de vos évènements, n’hésitez pas à nous solliciter !

CONTACT RÉGIONS
Liège
• Clara Gatugu 0492/27.17.95
clara.gatugu@entraide.be

Ostbelgiën
• Catherine Dewart 0470 66 40 95
catherine.dewart@miteinander.be

Namur
Jean-Pol Gallez – 0490 64 91 14
namur@entraide.be

Luxembourg
• Céline Laffineur – 0499 90 64 99
luxembourg@entraide.be

Bruxelles
• Julie de Gendt  - 0492 29 36 03
julie.degendt@vivre-ensemble.be

Brabant wallon 
• Benoit Schoemaeker – 0493 51 86 02
benoit.schoemaeker@entraide.be

Hainaut 
• Bruno di Pasquale - 0473 31 02 31
tournai@entraide.be
• Orane Caryn – 0490 08 94 77
charleroi@entraide.be

Pour les écoles : 
• Dolores Fourneau -  0473 31 05 20
dolores.fourneau@entraide.be
• Alexandre Blanchart - 0492 80 27 97
alexandre.blanchart@entraide.be

AGENDA
Notre agenda d’activités et de formation est disponible sur careme.entraide.be
•  �Nos partenaires péruviens seront présent·es en Belgique  

du 19 au 31 mars ! Profitez-en !

•  �Fête péruvienne – dimanche 16 mars à Bruxelles (info à suivre)

•  �Formation carême (à Namur) - 31 janvier – Venez découvrir la thématique 
de campagne ainsi que ses outils. Nous aurons l’occasion de parler de so-
lidarité et d’espérance tout cela dans une ambiance chaleureuse.
Inscription auprès de benoit.schoemaeker@entraide.be
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LES DÉFIS  
D’ENTRAIDE

CARÊME DE PARTAGE 2025

Afin de vous guider dans la 
création de votre retable, 
nous vous proposons de 
vous baser sur notre slogan de 
campagne : “Semons la solidarité, 
cultivons l’espérance”. À travers votre création, 
on doit comprendre comment les partenaires 
d’Entraide et Fraternité incarnent ce slogan et 
comment vous (en tant qu’UP, paroisse, groupe 
de solidarité, etc.), vous incarnez ce slogan.

Quelques questions pour vous aiguiller dans votre création :
• �Qu’avons-nous appris du Pérou ? Qu’est ce qui nous a marqués dans ce que 

nous avons découvert ?
• �Comment ces découvertes nous inspirent-elles sur notre chemin de carême ?
• �Comment semer la solidarité et récolter l’Espérance ? Comment la partager, 

la faire vivre ? 
• �Que faisons-nous en paroisse pour faire fleurir cette espérance ?
• �Qu’avons-nous à partager avec les communautés péruviennes ?
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Concrètement, ça marche comment ?
1  �Le contenant :

Une boîte à chaussures que vous équipez de 2 « volets » ou portes et de 2 
séparations à l’intérieur afin d’obtenir 3 niveaux.
Pour les grands bricoleurs, à partir d’une palette que vous améliorez. 
Tant que vous obtenez 3 niveaux et des volets,  
ça ressemblera à ce qui deviendra un retable.

2  �La taille :
Entre une boîte à chaussures (sauf si vous aimez les miniatures alors 
une boîte d’allumettes fera l’affaire) et la taille d’une palette.

3  �Le contenu :
Les décors doivent être beaux. Couleurs, dégradés,  
bas-reliefs… n’oubliez pas les volets.  

Le support de votre histoire prendra la forme de bonshommes en pâte à 
sel, en plâtre, en papier mâché, en papier, en objets de récupération, en 
bouchons ... choisissez le matériau qui vous parle le plus.

Partagez vos créations !
Quand vous aurez fini votre défi, prenez une belle photo et 
envoyer-la à benoit.schoemaeker@entraide.be. 

Nous compilerons toutes vos créations et nous partagerons en Belgique  
et au Pérou le fruit de votre imagination ! 
Attention, vos photos doivent nous parvenir pour le 28 mars au plus tard.

Le retable  
au cœur des défis  

d’Entraide & Fraternité,  

une grande première,

possible 
avec vous !

mailto:benoit.schoemaeker@entraide.be
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PRÉSENTATION DE NOS PARTENAIRES  
PÉRUVIENS

CHIBOLITO
L’association Chibolito, fondée en 2001, est une organisation qui travaille avec 
des enfants et des adolescents : travailleurs, enfants des rues, enfants aban-
donnés, enfants victimes de violences, que l’on appelle enfants à risque psycho-
social. Basée à Cajamarca, l’association se consacre à l’amélioration des condi-
tions de vie des enfants et des adolescents défavorisés. Son objectif principal est 
de garantir un accès à l’éducation, à la santé et à un soutien psychologique pour 
les jeunes les plus vulnérables de la région.
Chibolito met en œuvre divers programmes éducatifs qui favorisent non seule-
ment l’apprentissage académique, mais aussi le développement personnel et 
artistique des enfants. À travers des activités ludiques et des projets communau-
taires, l’association encourage la créativité, l’estime de soi et l’esprit d’équipe.  
L’association cherche à rendre visible les différents risques et les luttes auxquels 
sont confrontés ces jeunes et d’y apporter des solutions. Elle intègre les enfants 
et les adolescents issus de familles défavorisées dans des programmes de 
formation académique et professionnelle, de prévention, de sécurité et de bien-
être, afin d’améliorer leurs connaissances, leurs aptitudes et leurs compétences 
techniques, tout en mettant en valeur leur potentiel et leurs talents. 
Chibolito travaille avec différents 
réseaux locaux et nationaux, mais 
également de plus en plus avec 
les familles des enfants, afin de 
proposer un accompagnement 
inclusif, prenant en compte tout 
le système autour de l’enfant et 
de garantir un meilleur suivi en 
dehors de l’enceinte de Chibolito, 
en responsabilisant les familles 
et en les accompagnant dans l’ap-
plication de méthodes éducatives 
plus adaptées. 

KALLPA
Depuis 2011, l’Association Kallpa pour la promotion intégrale de la santé et du 
développement (Asociación Kallpa para la Promoción Integral de la Salud y el 
Desarrollo) œuvre aux côtés d’Entraide et Fraternité pour construire un avenir 
plus équitable et inclusif pour les populations vulnérables du Pérou. À travers une  
approche participative et une vision féministe, communautaire et interculturelle, 
Kallpa s’engage à créer des solutions innovantes qui ouvrent des opportunités 
de développement humain durable pour les communautés péruviennes.

Kallpa se distingue par son engagement à renforcer les droits et la dignité des 
groupes les plus vulnérables, notamment les femmes, les enfants et les jeunes 
en situation de pauvreté. L’association considère la participation comme un pilier 
fondamental de la démocratie, et travaille en réseau avec des acteurs clés pour 
ses actions, qu’il s’agisse des autorités gouvernementales locales, des leaders 
communautaires, des secteurs de la santé ou des ONG. Ensemble, ils travaillent 
à identifier et mettre en place des solutions adaptées aux réalités locales pour 
améliorer la qualité de vie de ces populations.
L’association met un accent particulier sur la formation des leaders locaux afin 
qu’ils soient en mesure de dialoguer avec les autorités, de défendre leurs droits 

 CHIBOLITO
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INSTITUTO BARTOLOMÉ DE LAS CASAS (IBC) 
L’Instituto Bartolomé de las Casas  (IBC), fondé en 2006, travaille à la promotion 
du bien-être social et économique des communautés vulnérables au Pérou, 
particulièrement dans les zones rurales. IBC regroupe des professionnels, des 
bénévoles et des membres des communautés locales, tous unis par une vision 
d’équité et de durabilité.
IBC travaille dans plusieurs domaines cruciaux : éducation, développement 
économique, agroécologie et environnement. L’organisation se consacre à 
l’autonomisation des communautés en améliorant les conditions de vie des 
familles à travers des initiatives de développement durable.
Un des projets phares d’IBC est axé sur l’agriculture durable, grâce auquel il forme 
les agriculteurs et agricultrices aux pratiques agroécologiques. Cela permet 
non seulement d’améliorer la sécurité alimentaire, mais aussi de préserver 
l’environnement en minimisant l’impact des pratiques agricoles traditionnelles. 
IBC soutient également les femmes agricultrices en leur offrant des formations 
et des ressources pour qu’elles puissent diversifier leurs cultures et améliorer 
leur autonomie économique.
L’organisation se consacre également à la santé communautaire en mettant en 
place des programmes de sensibilisation et des services de santé adaptés aux 
besoins des populations locales. IBC œuvre pour l’accès aux soins de santé, en 
particulier pour les groupes marginalisés, et promeut des pratiques de prévention.
Au-delà de l’éducation et de la santé, IBC s’engage dans le plaidoyer pour 
les droits humains, travaillant à faire entendre la voix des communautés et à 

défendre leurs droits face aux défis 
sociaux et économiques. L’organi-
sation agit comme un pont entre les 
communautés et les institutions, 
facilitant l’accès aux ressources et 
soutenant les initiatives locales.
Avec une approche centrée sur les 
personnes et une forte implication 
communautaire, IBC continue d’ins-
pirer des changements positifs et 
durables, contribuant ainsi au bien-
être et à la résilience des commu-
nautés péruviennes.

et d’exiger des changements concrets. Ce travail de plaidoyer se fait au niveau 
national, régional et local, en cherchant à influencer les politiques publiques 
pour qu’elles soient plus inclusives et respectueuses des droits des enfants, des 
femmes et des groupes vulnérables.
Ce modèle de développement permet de répondre efficacement aux besoins des 
communautés tout en garantissant leur autonomie et leur puissance d'agir. À 
travers son travail, Kallpa démontre que le changement est possible lorsqu'il 
repose sur une vision commune et participative.

 IBC

KALLPA

CARÊME DE PARTAGE 2025
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MOVIMIENTO 
CIUDADANO 
FRENTE 
AL CAMBIO 
CLIMÁTICO 
(MOCICC)
Le MOCICC, mouvement citoyen sur le changement climatique, est une 
organisation péruvienne engagée depuis de 2009 dans la lutte contre les 
inégalités sociales et environnementales. Il s’agit d’une plateforme de la société 
civile péruvienne, composée de plus de 37 organisations membres, parmi 
lesquelles ONG, institutions religieuses, écoles, groupes de citoyens et militants 
se rassemblent dans des actions pour faire face au changement climatique.
Le MOCICC est un acteur majeur pour la justice climatique et sociale au Pérou. 
Il se mobilise pour susciter le débat et l’action des citoyens sur la menace que 
représente le changement climatique pour la vie sur Terre et travaille activement 
à promouvoir une transition vers un modèle de développement plus juste, durable 
et équitable, en s’appuyant sur des actions collectives et des initiatives locales. 
Le MOCICC influence la politique nationale sur le changement climatique, et 
promeut des modes de vie durables et la solidarité, ainsi que la revalorisation 
des pratiques ancestrales.
Le MOCICC se positionne fermement en faveur de la justice climatique, une 
cause qu’il défend au Pérou et au-delà de ses frontières. L’organisation met 
en lumière les liens étroits entre le changement climatique et les inégalités 
sociales, économiques et politiques, et œuvre pour que les populations les plus 
vulnérables, notamment les communautés paysannes, indigènes et urbaines, 
soient entendues dans les discussions nationales et internationales sur le 
climat. En articulant ses actions autour de la lutte pour un environnement 
sain et l’amélioration des conditions de vie des populations marginalisées, le 
MOCICC veut construire un futur où le bien-être de tous passe avant les intérêts 
économiques à court terme.
Son travail repose également sur l’appui direct aux communautés locales. Le 
MOCICC soutient des initiatives visant à renforcer les capacités des communautés 
pour qu’elles puissent mieux se préparer aux impacts du changement climatique 
et mettre en place des solutions d’adaptation qui correspondent à leur réalité. 
Cela inclut des projets pour la gestion durable des ressources naturelles, la 
promotion de l’agroécologie, la protection des forêts et la gestion des risques 
liés aux catastrophes naturelles.
L’une des grandes réussites du MOCICC réside dans son plaidoyer pour une 
gouvernance climatique inclusive, où les voix des communautés locales, des 
peuples autochtones et des mouvements sociaux sont prises en compte. En tant 
que membre actif du Climáforo, un réseau de la société civile engagé pour le climat, 
et participant à des forums internationaux sur le climat comme la COP, le MOCICC 
est un acteur clé pour influencer les politiques publiques à l’échelle nationale et 
mondiale. L’organisation pousse les gouvernements et les entreprises à adopter 
des pratiques qui respectent l’environnement et les droits humains, en particulier 
pour les populations les plus affectées par les changements climatiques.
Le MOCICC travaille également au niveau international pour alerter la communauté 
mondiale sur les impacts des changements climatiques au Pérou, notamment à 
travers ses interventions lors des conférences des Nations Unies sur le climat. 
Grâce à ses alliances et partenariats avec d’autres organisations sociales et 
environnementales, le MOCICC contribue à renforcer la solidarité internationale 
et à faire pression pour une action climatique collective plus ambitieuse.

 MOCICC
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Je suis professeur de mathématiques. 
Ma formation d’enseignant m’a permis de 
connaître le programme de l’association Chi-
bolito et de me familiariser non seulement 
avec les problèmes éducatifs de nos enfants, 
mais aussi avec la violation des droits des 
enfants et des adolescents les plus défavori-
sés, en particulier les enfants qui travaillent 
et ceux qui subissent des violences.   
Ces constats m’ont amené, il y a 24 ans, à 
m’engager en faveur des enfants les moins 
favorisés de ma ville, Cajamarca. Nous por-
tons la voix de nos enfants dans différents 
espaces afin de sensibiliser les autorités, les 

institutions et la société en général, dans le seul but d’obtenir de meilleures op-
portunités et des conditions de vie dignes pour nos enfants de Cajamarca.   
Le poste de coordinateur de l’association Chibolito m’a permis de proposer et de 
développer différents projets pour nos enfants et adolescents, qui ont eu l’oppor-
tunité d’accéder à des espaces leur permettant d’être protégés et de se remettre 
d’un danger psychosocial, en améliorant leur estime de soi, leur éducation, leur 
santé, leur nutrition, leurs compétences sociales, leur permettant ainsi de par-
ticiper à la défense de leurs droits. Nous travaillons également avec les familles 
de nos bénéficiaires afin de réduire la violence domestique, d’autonomiser les 
mères et d’améliorer les conditions de vie des enfants.
Juan Carlos sera avec le Pôle jeune durant son passage en Belgique, il fera des 
animations dans les écoles.

Lidia Rojas Matos fait partie de l’équipe pro-
fessionnelle de l’Institut Bartolomé de Las 
Casas (IBC). Elle est diplômée en anthropo-
logie et a suivi des études en éducation po-
pulaire et en gestion de projets sociaux. Elle 
est également titulaire d’un master en édu-
cation à l’innovation et à la citoyenneté. Sa 
formation universitaire s’articule avec son 
expérience en matière de programmes de 
formation dans une perspective libératrice et 
en mettant l’accent sur les processus de re-
connaissance et d’action des divers acteurs 
sociaux. Au cours des dix dernières années, 
elle a coordonné le programme scolaire Hugo 
Echegaray, qui encourage le renforcement 
des capacités des dirigeants dans diverses 
régions du Pérou, dans le but de dynamiser 
les programmes locaux et de promouvoir une 
réflexion et une action critiques et pleines 
d’espoir sur la réalité. Elle soutient également la coordination du programme 
APTES, qui vise à consolider les pratiques agro-écologiques avec la participation 
des femmes et des jeunes à Ayacucho et San Juan de Lurigancho à Lima. 
Lidia sera présente à Bruxelles et dans le Brabant Wallon.

Juan Carlos Llanos Ramírez

DESCRIPTION DES TÉMOINS

Lidia Rojas Matos
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Marcia Pashco

Steve Privat

Josue Suarez, psychologue communautaire, travaille 
au sein de l’association Kallpa depuis 5 ans et possède 
une vaste expérience en matière d’intervention dans 
des projets sociaux, d’outils numériques et de jeux 
participatifs visant à promouvoir le bien-être des 
groupes vulnérables, en particulier les enfants et les 
adolescents, ainsi que les jeunes handicapés. Il est 
actuellement chargé de conseiller et de renforcer 
les activités du projet COMUNIDADES VERDES au 

niveau de la promotion des droits et des pratiques environnementales, ainsi que 
de la promotion de l’inclusion éducative et socio-économique d’autres groupes à 
risque. Il coordonne également et établit des relations de travail avec des acteurs 
publics et privés afin de contribuer à la construction d’une société plus juste, plus 
inclusive et plus équilibrée entre le bénéficiaire, sa famille et son environnement.
Josué accompagnera nos animateurs dans le Hainaut pendant la campagne

Je m’appelle Marcia Pashco Mishari, originaire du 
peuple Yanesha. Je travaille en tant que spécialiste 
de l’agroécologie et des projets de développement 
durable. Je m’engage à contribuer à l’amélioration de 
la qualité de vie des communautés vulnérables grâce 
à des initiatives environnementales, culturelles et 
sociales. En tant que membre de l’équipe technique 
du Movimiento Ciudadano Frente al Cambio Climá-
tico - MOCICC, je dirige le processus d’agroécologie 
urbaine à San Juan de Lurigancho, comme solution 
pour faire face à la crise climatique, alimentaire et 
hydrique qui affecte les zones périphériques de la 
ville de Lima. En 2021, j’ai fondé l’ONG Asociación 
para la Investigación y Desarrollo de la Agroecología en el Perú (AIDA), dans le but 
de créer une banque de semences et de conserver les connaissances ancestrales 
liées à la souveraineté alimentaire dans différents territoires. Parmi mes projets les 
plus remarquables figure Pamari de la Selva, qui vise à créer des emplois pour les 
femmes indigènes de la région amazonienne de Pasco, au Pérou. 
Marcia sera du coté de Liège et d'Eupen

Je m’appelle Steve Privat, j’ai 33 ans et je suis origi-
naire de Huancayo, dans les hauts plateaux du centre 
du pays. Je vis actuellement à Lima pour faire des 
études d’anthropologie à l’Universidad Nacional 
Mayor de San Marcos, où je suis en neuvième 
année. J’ai également une formation académique 
en zootechnie à l’Universidad Nacional Agraria La 
Molina, ainsi qu’en sciences bibliques à la Facultad 
de Teología y Religión AETE et à l’Universidad Bíblica 
Latinoamericana, en plus d’avoir participé au Dépar-
tement œcuménique de recherche au Costa Rica. 
Je travaille actuellement comme coordinateur d’un 
projet agro-écologique dans deux régions de mon 

pays : Ayacucho et Chiclayo. Je suis membre de l’Église méthodiste du Pérou et j’ai 
participé à des mouvements de foi dans le pays, en occupant des postes de direc-
tion régionale axés sur l’accompagnement des jeunes. J’apprécie la compagnie des 
chats et je suis passionné de lecture.
Steve sera présent dans les provinces de Namur et du Luxembourg

Josué Suarez
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LE DON, LE PLUS BEAU DES GESTES FRATERNELS
Le don du Carême de partage à travers les collectes paroissiales est une manière 
de réaffirmer sa solidarité avec les personnes les plus pauvres de la planète. 
C’est leur donner les moyens de lutter contre la faim par elles-mêmes et, donc, 
leur donner toute leur dignité. 

Collecter en faveur des associations partenaires d’Entraide et Fraternité, c’est 
faire du don un instrument de partage, de justice sociale, un témoignage d’Église. 

Malgré la pauvreté, la faim, l’humiliation, des hommes et des femmes des 
pays appauvris trouvent chaque jour la force de se relever pour inventer 
les solutions de leur développement adaptées à leurs besoins. Entraide et 
Fraternité a toujours fait le choix de soutenir financièrement les projets de ces 
hommes et de ces femmes qui se regroupent en coopératives, associations ou 
réseaux, et ce, sans leur envoyer ni expatrié·es ni matériel. Nous rompons ainsi 
avec la logique d’assistanat au profit d’une logique de partenariat, qui renforce 
de manière durable ces acteurs locaux dans leur lutte pour la souveraineté 
alimentaire, le développement d’une économie sociale et solidaire.

Concrétiser l’Espérance de Pâques 

Par nos dons, nous permettons de rendre concrète l’Espérance de Pâques, celle 
qui conduit les hommes et les femmes de toute la terre à redécouvrir ensemble 
la joie d’une fraternité réconciliée. 

En ces 4e et 6e dimanche de Carême, que la fraternité paroissiale 
devienne fraternité universelle.  

Partageons avec les communautés laissées pour compte du Pérou et 
les groupes les plus pauvres où qu’ils soient dans le monde.  

Donnons et marchons vers Pâques sur un chemin de solidarité.  
Le don de Carême, signe du partage avec toute l’humanité,  

le plus beau des gestes fraternels, la plus belle des prières ?  
À chacun d’y répondre dans son cœur et en acte. 

LES COLLECTES DU CARÊME DE PARTAGE

4e dimanche de Carême  >  29 et 30 mars

6e dimanche de Carême  >  12 et 13 avril

18
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PLUSIEURS MOYENS POUR 
FAIRE VIVRE LA SOLIDARITÉ PAR UN DON
Il existe plusieurs moyens pour permettre à chacun et chacune de témoigner 
sa solidarité avec les projets dans les pays du Sud : don lors des collectes 
paroissiales les WE de collecte, don en ligne, don par virement bancaire… 
Notre équipe de récolte de fonds reste à votre entière disposition pour toute 
précision sur la démarche de don. Une question ? Contactez Chouette 
Mwamikazi à dons@entraide.be ou par téléphone au 02 227 67 09.

1   �Distribuer nos outils de collecte papier

Dépliant de récolte de fonds, enveloppe de collecte : même si le numérique 
prend petit à petit de plus en plus de place dans nos campagnes, ces deux 
outils de Carême restent des supports essentiels pour donner de la visibilité. 
Vous pouvez les insérer dans vos journaux paroissiaux, les mettre à l’entrée 
de votre église en accès libre. Ils peuvent être distribués aux proches, à la 
famille, aux ami·es ou aux voisin·es... Pour tout don par virement bancaire : 
BE68 0000 0000 3434.

2   �Diffuser nos outils de collecte en ligne

Faire un don via notre site internet careme.entraide.be, notre page Facebook, 
notre compte Instagram, c’est possible. Le don en ligne est un moyen sécurisé, 
efficace et rapide pour faire un versement à Entraide et Fraternité. Vous pouvez 
diffuser nos publications dans votre communauté paroissiale, sur son site 
internet, dans sa lettre d’information et sur ses réseaux sociaux. N’hésitez pas 
à utiliser le QR code pour inviter à donner de façon encore plus simple et rapide.

3   �Créer une page de collecte en ligne

Il est possible de créer une cagnotte de collecte en ligne sur agir.entraide.be. 
Cette «  tirelire virtuelle  » permet de collecter des dons auprès de son entourage 
et d’être actif à nos côtés pour soutenir les projets dans les pays du Sud pour 
que la Terre tourne plus juste.

MERCI DE TOUT CŒUR POUR 
 VOTRE INDISPENSABLE COLLABORATION.

Déductibilité fiscale

Pour tout don supérieur ou égal à 40 € sur une année civile, vous bénéficierez 
d’une déductibilité fiscale à hauteur de 45 % du montant total de vos dons. 
Par exemple, un don de 100 € vous reviendra à 55 € après déduction fiscale.

19POUR QUE LA TERRE TOURNE PLUS JUSTE !
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« Contactez-moi en toute confidentialité. Je me déplace avec plaisir pour 
vous rencontrer et discuter ensemble de votre projet de testament. »

Catherine Houssiau,  
chargée des testaments et legs 
Gsm : 0490 57 97 47 
catherine.houssiau@entraide.be 
www.entraide.be/testament

Pourquoi faire un legs à Entraide et Fraternité ?
Dédier un legs, une donation ou une assurance-vie à Entraide 
et Fraternité, c’est mettre en pratique la fraternité, donner à 
d’autres la possibilité de réaliser des projets qui leur permettent 
de vivre mieux. À travers le partage, nous pouvons mettre en œuvre 
ensemble la fraternité : être plus encore le frère ou la sœur des 
hommes et des femmes de notre temps. Rédiger son testament en 
faveur d’Entraide et Fraternité, c’est croire au monde d’après, faire 
alliance avec des projets d’avenir. 
Vous pouvez poser un acte fort qui affirme, par-delà le temps, la 
permanence de votre engagement en faveur des communautés 
les plus pauvres, votre foi en l’Homme, votre foi en demain. 

À quoi servira mon legs ?  
Il n’y a pas de petit don, il n’y a pas de petit legs. Les legs ne sont 
pas réservés aux patrimoines importants. Les legs sont un don vital 
pour les associations locales partenaires d’Entraide et Fraternité.

Grâce à votre legs, votre donation ou votre assurance-vie, des 
communautés de femmes, d’hommes et d’enfants récupèrent leur 
autonomie alimentaire, leur liberté, leur accès à l’éducation. 

Comment faire un legs à Entraide et Fraternité ?   
Léguer à nos organisations est une décision im-
portante qui appelle évidemment à la confiance 
la plus totale entre nous. 

Contactez Catherine Houssiau, notre personne 
de confiance chargée des legs à Entraide et 
Fraternité. Notre experte juridique pourra vous 
aider à rédiger le testament qui correspond 
le mieux à vos attentes, faire des simulations 
chiffrées, répondre à toutes vos questions. Ce sera 
simple pour vous par la suite de remettre à votre 
notaire votre testament rédigé et de lui demander 
de l'enregistrer.

www.entraide.be           

ENTRAIDE ET FRATERNITÉ  
DANS VOTRE TESTAMENT ?

LEGS
 • 

DONATIONS
 • 

ASSURANCES-
VIE

Ou scannez 
ce QR code

Merci 

http://www.entraide.be

